
Plus de 500 personnes ont célébré La réussite de sept créativité et  d'innovation. Cette année, les Prix Recon 
diplômés - un par faculté ! - lors de la 4' édition du Gala naissance ont été décernés à Marie-Josée Lacroix, Mar 
Reconnaissance, en avril dernier. Initié par le Bureau des guerite Blais, Louise Rozon, Simon Plouffe, Micheline Mar 
diplômés, l'événement est l'occasion de partager la fier- tin, France Lafleur et Alain Giguère. Une soirée fort réus 
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de diplômés qui incarnent des valeurs d'engagement, de 

micheline Martin 
L.L.B., 1996 MBA, 1996 

Faculté de science politique et de droit École des sciences de la gestion 
Directrice de l'organisme Option consomma- Micheline Martin occupe un des postes Les plus importants 

teurs depuis 1989, membre des conseils d'ad- de l'univers bancaire. Première vice-présidente, Direction 

ministration de l'Office de la protection du du Québec, de RBC Banque Royale, elle assume le déve- 

Y-guerite B u s  
M.A. communication, 1997 

Faculté des lettres, langues et communications 
Animatrice bien connue à la radio e t  à La télévision, 

La nouvelle présidente du Conseil de La famille et de 

l'enfance s'est toujours impliquée socialement. Comme 
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consommateur e t  du magazine Protégez-vous, Louise Rozon 

défend sans relâche les droits des consommateurs. On la sol- 

licite dès qu'il s'agit de débattre d'enjeux publics liés à la 

consommation. L'ex-chroniqueuse à Radio-Canada a égale- 

ment participé à la réforme de la Cour des petites créances 

où elle a Largement fait valoir l'intérêt des consommateurs. 

L'avocate s'est avouée heureuse et surprise de l'audace de 

son alma mater. «Je prends position pour un marché juste 

et équitable. Je m'élève contre les effets néfastes de La 

mondialisation. Je travaille à contre-courant. C'est tout à 

l'honneur de l'UQAM de reconnaître cet apport particulier qui 

est Le mien.» Pour Mme Rozon, La mission du Département 

des sciences juridiques s'avère essentielle : «on nous app- 

rend à appliquer Le droit, mais aussi à le réformer, en sti- 

mulant notre sens critique et notre désir de justice.» 

directrice générale de la Fondation du maire de Montréal pour la 

jeunesse, Marguerite Blais a octroyé des millions de dollars en bour- 

ses à de jeunes entrepreneurs de 18 à 35 ans. Elle s'est aussi con- 

sacrée à La cause des sourds. Son mémoire de maîtrise, sur «l'his- 
toire e t  La culture sourdes», a d'ailleurs résulté en un intéressant 

ouvrage sur cette problématique méconnue. «Je remercie mon 

mentor, Jacques Rhéaume, et mon sherpa, feu Roger Tessier, qui 

m'ont transmis la passion de la recherche et Le souci de la rigueur 

durant mes études», a déclaré la doctorante en communication qui 

met la dernière main à une thèse sur les trajectoires de jeunes sourds 

loppement stratégique et La gestion de l'ensemble des activités de cet- 

te  institution au Québec. Elle siège notamment aux conseils d'admi- 

nistration de La Chambre de commerce du Canada e t  est aussi enga- f 
gée auprès d'organismes comme Centraide et La Fondation Mira. 
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À son arrivée à l'UQAM, Mme Martin, n'avait pas Le profil académique -, -. 

habituel. Mais elle avait de l'expérience à revendre étant passée de cais- i 
sière à directrice régionale de La Banque Royale. Reste qu'avec un diplô- ,: 
me d'études secondaires, son horizon était bloqué. «L'ESG m'a accep- 4 
tée sous condition de réussir une propédeutique. Être admise à l'uni- ".- 

versité, c'était un rêve...)), a déclaré celle qui, MBA en poche, a accé- -': 

dé aux plus hautes sphères du monde bancaire. «Merci à l'UMM !», a .: 
:- ? 

lancé La gestionnaire, par la voie de La vidéo, tandis qu'une collègue 4 -* - 
recevait pour elle son trophée. :LZ --*a 

B.A. design de ~eriviruririement, 1982 

Faculté des arts 
Première commissaire au design de La Ville de 

Montréal, Marie-Josée Lacroix se consacre avec 1 . ferveur i son travail de sensibilisation et de pro- 
motion du design montréalais. Elle a créé la Bourse du 

design montréalais de l'année, a organisé Le concours 

Commerce Design Montréal - dont Le concept a été repris 

notamment par La ville de New York - et a joué fréquemment 

le rôle de conseillère pour de grands projets en design com- 

me La Grande Bibliothèque du Québec. 

«En 1978, je ne savais pas où le design me conduirait mais 
je  trouvais Les théories de Baudrillard et Lefebvre très sédui- 

santes. J'ai adoré ma formation et apprécié la Large place fai- 

te aux sciences humaines, à la culture générale e t  à l'esprit 

critique. Les diplômés de l'UQAM se distinguent d'ailleurs dans 

Les concours et projets que je dirige)), a confié La Lauréate. 



MSc. mathématiques, 

1992 

Faculté des sciences 
L e  mathématicien Si- 

mon Plouffe s'y en- 

tend pour «craquer» Les nombres. 

En 1975, il établissait un record 

mondial en mémorisant les 4 096 

premières décimales de p i  ! Vingt 

ans plus tard, il étonnait la com- 

munauté scientifique en trouvant 

une formule permettant, en sys- 
tème binaire, d'identifier la nième 

décimale de p i  sans calculer Les 

précédentes. Son «inverseur», 

accessible sur Le Web, l'a aussi 

rendu célèbre : cette base de don- 

nées de 215 millions de constan- 

tes mathématiques (comme p i  ou 

La constante d'Euler) avec plus de 

2 milliards de décimales permet à 

l'internaute d'identifier un nom- 

bre remarquable à partir de quel- 

ques décimales seulement ! 
«N'ayez crainte, j e  ne parlerai 

pas de constantes mathématiques, 

j e  ne voudrais pas que des gens 

tombent malades», a déclaré Le 

crack des maths, avant de remer- 

cier ses «maîtres», les frères La- 

belle e t  François Bergeron. «On 

est normal même si on aime Les 

mathématiques, d'ailleurs, si quel- 

qu'un veut un taxi après La soirée, 

j e  connais tous Les numéros de 

téléphone par cœur», a-t- i l  pro- 

posé, déclenchant les rires de la 

salle. Le chercheur avoue toutefois 

qu'il lu i  arrive d'oublier son code 

postal : «Mais dès qu'il n'y a que 

des chiffres, ça va. La preuve, j'ai 

même réussi à en vivre!» 
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Plusieurs peironnalités du monde artistique et du milieu des affaires étaient présentes au Gala Reconnaissance 
g; L$: 

: À gauche, on reconnaît l'animatrice et  produmice Julie Snyder, en compagnie de M. Pierre Karl Péladeau ,i:?;i? 
(B.A. philosophie, 83), président de Quebecor World. Sur la photo de droite, on aperçoit Mme Louise Ber- '.-. Y - !  
trand, la directrice gé&rde de la Télé-Université qui a assisté-à l'événement aux côtés du recteur de PUQAM, ;$/ 
M. Roch Denis. 
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B.A. socio~ogie, 1919 

Faculté des sciences humaines 

1 A l a i n  Giguère préside l'importante maison de sondage e t  de recherche marketing 

CROP, depuis 1987. La fiabilité des études réalisées ont valu à cette firme une répu- 
1 tat ion enviable auprès des entreprises, des organismes publics e t  du monde poli- 

t ique au Canada. Quant à M. Giguère, sa connaissance de La société e t  ses talents de commu- 

nicateur en font un expert très apprécié des médias pour commenter l'actualité ou l'évolution 

des tendances. 

«Je garde un souvenir magnifique de mes études au pavillon Reid, La ruche de La gauche au 

Québec. Il y régnait une certaine naïveté mais aussi une exubérance intellectuelle incroyable. 

Bien sûr, j e  me demandais parfois si j e  gagnerais ma vie avec ça ! Rappelons-le, à la mort de 

Mao, nous défilions en scandant : Transformons notre douleur en force! Aujourd'hui, j e  cons- 

tate que ma formation m'a été très utile. J'œuvre au carrefour des mathématiques, du marke- 

t ing e t  de la sociologie. Or, l'ouverture aux autres disciplines, la curiosité intellectuelle, le regard 

critique, c'était aussi ça l'UQAM. Si l'université donne encore à ses étudiants le goût d'apprendre, 

comme ce f u t  le cas pour moi, bravo!» 

1 

B.É~. adaptation scolaire e t  sociale, 1993 

Faculté des sciences de L'éducation 
Orthopédagogue e t  enseignante, France Lafleur slillustre par son dynamisme e t  ses 

projets novateurs auprès des jeunes du primaire. Sa passion e t  sa fo i  dans Les capa- 

cités des enfants ont permis à ses classes de e t  3e année d'être trois fois Lau- 

réates au Concours québécois en entrepreneurship, depuis 1999. Pas étonnant qu'elle a i t  méri- 

t é  le Prix du Premier ministre du Canada pour l'excellence en enseignement ! Conférencière recher- 

chée, elle collabore également au journal La Presse. 
«Je suis touchée par La reconnaissance de l'UQAM mais j e  suis convaincue que chaque per- 

sonne peut se dépasser. Jrai choisi l'entrepreneurship pour transmettre cette valeur aux 

enfants : quand on part en affaires à 7 ans, on a forcément de l'avenir!)) Rien ne semble impos- 
-3- sible pour celle qui rêve maintenant de créer, au Québec, un centre spécialisé utilisant les dau- 

a phins pour aider Les jeunès atteints d'autisme. 


